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1 Contexte et méthode 
 

La flore vasculaire de la Réserve Naturelle Régionale du marais de la Vacherie est désormais très 

bien connue (Daudon 2000, Déat 2008, Terrisse 2014, Terrisse 2013, Lefort 2018, Lefort 2019). 

Toutefois, le cortège bryophytique, autrement dit les mousses, n’avait fait l’objet d’aucune étude. 

Ce travail de 2019 avait donc pour objectif de mener les premières prospections sur ce groupe 

quasiment inconnu en marais Poitevin et plus largement peu étudié en France. 

 

Cette étude ne représente pas un inventaire des bryophytes de la RNR du marais de la Vacherie. En 

effet, elle se concentre sur les 34 placettes de suivis des végétations mises en place en 2014. Les 

localisations précises sont consultables en annexe 1. Chacune d’elles possède une surface de 50 m2 

et est matérialisée par une borne ancrée au sol. Un décamètre est déplié à partir de cette borne et 

déplacé pour réaliser l’inventaire dans un cercle de 4 mètres de rayon. Ces placettes ont fait l’objet 

de suivis « espèces vasculaires » en 2014 (LPO, Terrisse) et en 2019 (LPO, Lefort). On pourra 

consulter ces documents pour plus de précisions sur la physionomie des placettes. 

Les relevés de terrain ont été réalisés les 2, 3, 4, 8, 9, et 15 avril 2019 pour un total d’environ 4 jours 

de terrain à deux personnes (T. Lefort et S. Ciré). Il faut compter 1 heure par placette pour réaliser 

le relevé. Environ 50 échantillons ont été prélevés pour être examinés à l’aide d’une loupe 

binoculaire (Bresser Researcher ICD) et d’un microscope équipé d’une caméra (Optika B-150 DB).  

Les résultats sont présentés sous la forme d’un tableau présence/absence page 2. La nomenclature 

utilisée est Taxref v.12. 

Une estimation des recouvrements par espèce ainsi que quelques paramètres sont consultables en 

annexe 2. 

Les ouvrages les plus utilisés pour la détermination ont été : Smith 1978, Casas 2006, BBS 2010. Des 

ouvrages utiles pour l’écologie des espèces ont également été consultés : Hugonnot 2015, Sotiaux 

2015. Quelques sites internet ont aussi été visités, notamment www.cbnbrest.fr/ecolibry. Les 

références complètes sont citées dans la bibliographie.  

Quelques espèces sont présentées à l’aide de clichés et d’une brève synthèse des éléments 

écologiques. Les connaissances en France étant limitées pour ce groupe, nous nous appuyons sur 

des atlas plus complets : Grande-Bretagne et Irlande, Belgique (Wallonie), péninsule ibérique. 

La méthode comporte des limites : 

-une recherche sur l’ensemble de la RNR permettrait de découvrir de nouvelles « mousses ». 

Bien que représentatives des végétations, les placettes n’hébergent qu’une partie du 

cortège floristique, 

-à la faveur des pluies automnales, les bryophytes prolifèrent de nouveau, les recouvrements 

sont parfois plus importants qu’au printemps. Il est probable que des relevés à cette saison 

permettraient de noter de nouvelles espèces, 

-quelques échantillons n’ont pas pu être identifiés, par exemple les Fissidens. Il pourrait 

s’agir de Fissidens viridulus var. incurvus mais nous n’avions pas tous les éléments 

morphologiques pour l’identification. 
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2 Résultats 
 

Le tableau ci-dessous indique la liste des espèces identifiées, la richesse spécifique par placette et 

la fréquence des espèces. 

 

 

 

 

 

 

 

Quelques commentaires sur le tableau : 

 -Nous n’avons pas détecté de bryophytes sur 4 placettes. 

 -Dix taxons ont été identifiés au niveau de l’espèce, un au niveau du genre. 

-Drepanocladus aduncus est notée sur plus de la moitié des placettes. C’est une espèce 

typiquement hygrophile. 

-Ptychostomum pseudotriquetrum est également une espèce des zones humides, observée 

sur un tiers des placettes. 

-Calliergonella cuspidata est identifiée sur 20% des placettes, c’est une espèce des milieux 

humides à frais. 

-Brachythecium rutabulum est une des espèces les plus fréquentes en France (Hugonnot 

2015), tout comme Kindbergia praelonga qui sont toutes deux notées sur 20% des placettes.  

-Deux petites acrocarpes ont été repérées : Microbryum davalianum et Phascum 

cuspidatum. Elles mesurent quelques millimètres de hauteur. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Numéro de la placette 1 3 4 5 7 8 9 10 11 12 13 14 15 16 17 18 20 21 22 23 24 25 26 27 28 29 30 31 33 34 Fréquence

Richesse spécifique sur la placette 5 1 2 2 1 1 1 2 5 1 1 2 1 3 1 6 7 2 1 1 1 2 4 1 2 1 4 4 1 3

Drepanocladus aduncus  (Hedw.) Warnst. X X X X X X X X X X X X X X X X X X X X 0,59

Ptychostomum pseudotriquetrum  (Hedw.) J.R.Spence & 

H.P.Ramsay ex Holyoak & N.Pedersen
X X X X X X X X X X X

0,32

Brachythecium rutabulum  (Hedw.) Schimp. X X X X X X X X X 0,26

Calliergonella cuspidata  (Hedw.) Loeske X X X X X X X X 0,24

Kindbergia praelonga  (Hedw.) Ochyra X X X X X X 0,18

Barbula unguiculata  Hedw. X X X X 0,12

Tortula truncata  ( Hedw.) Mitt. X X X X X 0,15

Fissidens sp. X X X 0,09

Microbryum davallianum  (Sm.) R.H.Zander X 0,03

Homalothecium lutescens  (Hedw.) H.Rob. X 0,03

Phascum cuspidatum  Hedw. X 0,03

Placettes (X=présence de l'espèce sur la placette)



3 
 

3 Présentation de quelques espèces 
NB : sur les photographies, l’échelle figurée par un trait et « 1 » indique 1 millimètre. 

3.1 Barbula unguiculata  
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Aspect général de Barbula unguiculata 

L’espèce est largement répartie en 

France (Hugonnot 2015). Elle est plutôt 

commune en Pays-de-la-Loire (CoLiBry 

2020). 

Elle est très commune en Wallonie 

(Sotiaux 2015) et très commune en 

Grande-Bretagne (BBS 2015).  

C’est une espèce acrocarpe, terricole et 

héliophile (Hugonnot 2015). En effet, 

nous l’avons observé sur la RNR dans les 

trouées prairiales où elle parait 

commune. Une feuille de Barbula unguiculata 

Les marges des feuilles sont récurvées et 

la nervure est prolongée par un mucron 

net. 

Cellules de Barbula unguiculata (x1000) 

Détail des cellules au niveau de la partie 

médiane de la feuille. 
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3.2 Brachythecium rutabulum  
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Aspect général de Brachythecium rutabulum 

Une feuille de Brachythecium rutabulum 

Apex d’une feuille de Brachythecium rutabulum 

Une des espèces les plus fréquentes en 

France (Hugonnot 2015). C’est un taxon 

plutôt commun en Pays-de-la-Loire 

(CoLiBry 2020). 

Espèce très commune dans toutes les 

régions de Wallonie (Sotiaux 2015), une 

des espèces les plus communes de 

Grande-Bretagne (BBS 2010).  

C’est une espèce extrêmement plastique 

d’un point de vue écologique (Hugonnot 

2015). Brachythecium rutabulum est 

régulièrement notée sur les placettes de 

la RNR.  

Les feuilles sont concaves, plissées, 

d’aspect général jaunâtre. La nervure 

n’atteint pas l’apex de la feuille. 

La portion apicale de la feuille est 

nettement dentée. 
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3.3 Calliergonella cuspidata 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Aspect général de Calliergonella cuspidata 

Une feuille de Calliergonella cuspidata 

Base d’une feuille de Calliergonella cuspidata 

Espèce présente partout en France 

(Hugonnot 2015), plutôt commune en 

Pays-de-la-Loire (CoLiBry 2020). 

C’est une espèce très commune en 

Wallonie (Sotiaux 2015) et l’une des plus 

commune et facilement reconnaissable en 

Grande-Bretagne (BBS 2010). 

Calliergonella cuspidata est une des 

espèces les plus fréquentes et les plus 

abondantes dans les zones humides de 

France (Hugonnot 2015). 

Elle est notée sur un tiers des placettes des 

RNN. 

La feuille est obtuse et pourvue d’une 

courte nervure double. 

Les cellules alaires à la base de la feuille 

forment des oreillettes nettement 

visibles. 
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3.4 Drepanocladus aduncus 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Aspect général de Drepanocladus aduncus 

Une feuille de Drepanocladus aduncus 

Cellules de Drepanocladus aduncus (x1000) 

Espèce présente partout en France 

(Hugonnot 2015), elle est plutôt commune 

en Pays-de-la-Loire (CoLiBry 2020). 

Elle est globalement assez commune en 

Wallonie (Sotiaux 2015) et localement 

abondante en Grande-Bretagne (BBS 2010). 

Drepanocladus aduncus est une espèce 

aquatique à amphibie, présente dans un 

grand nombre d’habitats humides : mares, 

prairies, mégaphorbiaies, tourbières, 

fossés, marais, carrières (Hugonnot 2015, 

BBS 2010, Sotiaux 2015). 

L’espèce est commune sur la RNR, presque 

exclusivement dans les dépressions 

prairiales longuement inondables. 

La feuille est munie de deux groupes de 

cellules différenciées à sa base. La nervure 

est épaisse. 

Détail des cellules allongées au niveau du 

milieu de la feuille. 
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3.5 Kindbergia praelonga 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Aspect général de Kindbergia praelongua 

Une feuille caulinaire de Kindbergia praelonga 

Détail d’une feuille de Kindbergia praelonga 

Espèce présente partout en France 

(Hugonnot 2015), plutôt commune en 

Pays-de-la-Loire (CoLiBry 2020). Très 

commune en Wallonie au sol, sur les 

rochers, dans les parcs et jardins (Sotiaux 

2015). Une des espèces les plus 

communes des plaines de Grande-

Bretagne (BBS 2010).  

Kindbergia praelonga est notée au sol sur 

de nombreuses placettes de la RNR. 

Les feuilles raméales et caulinaires sont 

très différentes, ce qui constitue l’un des 

critères de détermination.  

Les feuilles sont nettement dentées. 
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3.6 Microbryum davallianum (=Pottia davalliana Jensen) 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Aspect général de Microbryum davallianum 

Capsule de  Microbryum davallianum 

Détail de l’apex de la feuille de Microbryum davallianum (x400)  

Nous remercions Vincent Hugonnot qui a 

identifié l’espèce sur un échantillon frais. 

C’est en effet une « mousse » de petite 

taille (1 à 2mm) délicate à observer et à 

identifier. 

Elle est considérée comme très rare en 

Pays-de-la-Loire (CoLiBry 2020). 

En Grande-Bretagne, l’espèce est assez 

fréquente en plaine dans une variété 

d’habitats : champs cultivés, prairies 

calcaires, boisements (BBS 2010). En 

région wallonne, elle est assez rare et 

considérée comme une espèce pionnière 

terricole, parfois notées aux bords des 

chemins ou dans les champs cultivés 

(Sotiaux 2015) 

Nous avons détecté l’espèce sur 1 

placette de la RNR, il est possible qu’elle 

soit en réalité plus abondante.  

Les nervures des feuilles sont épaisses, 

rougeâtres et prolongées d’un mucron. 
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3.7 Phascum cuspidatum (=Tortula acaulon (With) RH Zander) 
 

  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Phascum cuspidatum est une espèce 

plutôt commune en Pays-de-la-Loire 

(Colibry 2020). Elle est très commune en 

Wallonie (Sottiaux 2015) et en Grande-

Bretagne (BBS 2010). 

C’est une espèce terricole annuelle notée 

dans les trouées prairiales dans une large 

gamme d’habitats (Sotiaux 2015, BBS 

2010). 

Nous l’avons repéré sur une seule 

placette de la RNR mais elle est très 

difficile à détecter en raison de sa taille 

réduite. 

Aspect général de Phascum cuspidatum 

Détail d’une feuille de Phascum cuspidatum 
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3.8 Ptychostomum pseudotriquetrum (=Bryum pseudotriquetrum (Hedw.) Gaernt. et al.) 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Aspect général de Ptychostomum pseudotriquetrum 

Une feuille de Ptychostomum pseudotriquetrum 

Une feuille de Ptychostomum pseudotriquetrum 

L’espèce est plutôt commune en Pays-

de-la-Loire (CoLiBry 2020). Elle est assez 

commune en France (Coudreuse 2005). 

C’est une espèce des biotopes humides 

assez commune en Wallonie pour 

Sotiaux 2015. En Grande-Bretagne, 

l’espèce est notée dans une large gamme 

d’habitats humides (BBS 2010).  

Ptychostomum pseudotriquetrum est 

une indicatrice des zones humides assez 

commune sur la RNR (notée sur 11 

placettes). 

La marge des feuilles, la nervure et les 

cellules sont teintées de rouge. 
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3.9 Tortula truncata 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Aspect général de Tortula truncata 

Une feuille de Tortula truncata (x40) 

La capsule de Tortula truncata (x40) 

Tortula truncata est plutôt commune en 

Pays-de-la-Loire (CoLiBry 2020). 

L’espèce est commune en Grande-

Bretagne où elle est notée sur les sols nus 

de plaines, dans les jardins, dans les 

champs cultivés, les pâtures, les 

boisements, sur les bords de routes (BBS 

2010). Elle est très commune en Wallonie 

(Sotiaux 2015). 

Elle a été notée sur 5 placettes de la RNR 

où elle parait globalement commune, 

notamment dans les trouées prairiales. 

La nervure est épaisse et prolongée en un 

mucron. 

La capsule de Tortula truncata est 

tronquée. 
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4 Bilan  
 

L’étude a permis de mettre en évidence la présence de 10 espèces de « mousses » sur la RNR du marais de 

la Vacherie. 

Seules les placettes de suivi des végétations ont été étudiées, il reste donc de nombreuses découvertes à 

faire pour ce groupe quasiment inconnu en marais Poitevin.  

La richesse spécifique est en moyenne de 2,3 espèces par placette. Même si quelques espèces ont pu 

échapper aux recherches, ce chiffre montre clairement la faible diversité des bryophytes par rapport à la 

flore vasculaire des placettes. Ce constat est similaire à celui de la RNN de Saint-Denis-du-Payré qui a fait 

l’objet de la même étude en 2019. 

Des espèces très communes en France ont été observées de manière régulière sur les placettes : 

Brachythecium rutabulum, Kindbergia praelonga, Calliergonella cuspidata. 

D’autre paraissent plus rares en Pays-de-la-Loire, Microbryum davallianum par exemple. 

Un cortège caractéristique des zones humides a été mis en évidence : Calliergonella cuspidata, 

Ptychostomum pseudotriquetrum, Drepanocladus aduncus. Ces espèces sont donc de bonnes indicatrices de 

l’hydromorphie des prairies subhalophiles de la RNR, particulièrement Drepanocladus aduncus.  

Pour un inventaire plus complet sur la RNR il faudra parcourir le site de manière beaucoup fine. 

A l’image de la flore vasculaire, un suivi tous les 5 ans de ce cortège sur les placettes est recommandé.  
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Annexe 1 : localisations des placettes  
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Annexe 2 : informations complémentaire sur les relevés 
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